0 mardtre nature et maratre ec-tu bien

Sonnet XLV

0 mardtre nature (et mardtre ec-tu bien,

De ne mavoir plus cage ou plus heureux fait naitre),
’ Vi » N ~ A

Pourquoi ne manc-tu fait de moi-méme le maitre,

Pour cuivie ma raicon et vivre du tout mien ?

Je voic le¢ deux cheming, et ce mal, et de bien :
Je caic que la vertu mappelle & (a main dextre,
Et toutefoic il faut que je tourne A cemestre,

Pour cuivre un traitre ecpoir, qui ma fait du tout cien.

Et quel profit en ai-je 7 0 belle récompence !
Je me cuic concumé d'une vaine dépence,

Et nai fait autre acquét que de mal et dennui.



(étranger recucillit le fruit de mon cervice,
Je travaille mon corps d'un indigne exercice,

Et porte cur mon front la vergogne dautrui.
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